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(54) Piètement pour table ou bureau muni de moyens d’accrochage et bureau muni de ces 
piètements

(57) Piètement pour table et notamment pour bureau
comportant :�
- une base reposant sur le sol ;�
- un fût d’allure verticale fixé à la base ;�

- une semelle supérieure surmontant le fût et prévue pour
supporter un plateau.

Ladite semelle présente des moyens d’accrochage
disposés à une extrémité libre de la semelle localisée au
voisinage d’une bordure du plateau.
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Description

�[0001] La présente invention a trait à un piètement
pour table, notamment pour bureau, ainsi qu’à un bureau
muni d’un tel piètement.
�[0002] Le piètement en question comporte à titre
essentiel :�

- une base reposant sur le sol ;
- un fût d’allure verticale fixé à la base ; et
- une semelle supérieure surmontant le fût et prévue

pour supporter un plateau.

�[0003] La table ou bureau constituée à partir de tels
piètements présente, dans sa version simplifiée, au
moins deux piètements supportant un plateau consti-
tuant, par exemple dans le cas d’un bureau, un plan de
travail.
�[0004] La vocation première d’un mobilier de type table
ou bureau est de fournir à l’utilisateur un plan de travail
stable pour travailler. Dans les applications dans le do-
maine du mobilier de bureau, de nombreux éléments ou
modules complémentaires peuvent être ajoutés à l’élé-
ment constitué dans sa plus simple expression d’un pla-
teau et d’au moins deux piètements : il peut par exemple
s’agir de caissons de rangements, de panneaux de sé-
paration d’espaces, d’éléments de luminaire, de plateaux
additionnels pour supporter les outils quotidiens que sont
devenus les ordinateurs, claviers, etc.
�[0005] Dans une optique d’optimisation, voire d’amé-
lioration de la convivialité, dans l’utilisation au quotidien
de tables ou de bureaux, la logique du développement
actuel va dans le sens de l’addition de fonctions qui vont
au-�delà des stricts besoins bureautiques. Il est ainsi pos-
sible de prévoir de fixer sur ou sous le plateau des élé-
ments plus personnels, comme des supports d’acces-
soires dont l’application est laisse au libre choix de l’uti-
lisateur.
�[0006] C’est notamment l’objet de la présente inven-
tion.
�[0007] A titre essentiel, ladite invention se caractérise
en ce que la semelle d’un piètement pour table ou pour
bureau présente des moyens d’accrochage, disposés à
une extrémité libre localisée au voisinage d’une bordure
du plateau.
�[0008] Ainsi, l’utilisateur pourra disposer d’une possi-
bilité, pratique dans nombre de situations quotidiennes,
d’accrocher qui un porte-�documents, qui un sac ou un
parapluie, etc. La localisation à proximité de la bordure
du plateau vise simplement à rendre aisé et commode
l’emploi desdits moyens d’accrochage.
�[0009] De préférence, ces moyens d’accrochage con-
sistent en un crochet placé dans le prolongement de la
semelle.
�[0010] La semelle se développant sensiblement hori-
zontalement suivant une certaine distance, son extrémité
libre se situe de fait non loin d’une bordure du plateau.
Il est donc intéressant de placer le crochet à ce niveau.

De plus, lesdites semelles sont orientées de telle sorte
que leur extrémité libre soit dirigée vers l’endroit où est
placé l’utilisateur, à l’avant du bureau, en l’occurrence
vers le siège sur lequel il est assis lorsqu’il est à son
poste de travail.
�[0011] Pour faciliter le montage, le crochet est de pré-
férence, selon l’invention, fixé à la semelle par clipsage.
Il est en général fabriqué en plastique, alors que la se-
melle, faisant partie du piètement, est réalisée en tôle
pliée, emboutie et prédécoupée. Ces matériaux, rendant
notamment possible une flexion élastique d’un organe
de connexion de l’un à l’autre, sont adaptés à un raccor-
dement par clipsage, qui simplifie enfin le travail des mon-
teurs.
�[0012] Selon une configuration possible permettant à
la semelle et au crochet d’être montés l’un à l’autre sui-
vant une telle liaison :�

- l’extrémité libre de la semelle s’ajuste axialement
dans un évidement pratiqué dans un côté du
crochet ;

- au moins une languette prolongeant la surface su-
périeure de la semelle s’insère dans une fente tra-
versante pratiquée dans le fond de l’évidement ;

- ladite languette comporte un bossage en rampe in-
clinée vers son extrémité libre, apte à fléchir élasti-
quement la languette lorsqu’elle franchit la fente
avant libération quand la semelle arrive en butée au
fond de l’évidement ;

- la surface de la languette opposée à celle compor-
tant la rampe coulissant au contact d’une paroi du
crochet prolongeant un bord de la fente.

- au moins une surface latérale de la languette étant
guidée contre une surface de même orientation du
crochet.

�[0013] Plusieurs considérations visant à établir une
liaison stable sont prises en compte dans cette configu-
ration. Ainsi, l’évidement dans un côté du crochet permet
un positionnement / centrage du crochet par rapport à la
semelle. Par ailleurs, la ou les languettes coopèrent avec
une fente en vue d’un clipsage réalisant une fixation axia-
le de l’un par rapport à l’autre. La paroi du crochet qui
prolonge le bord de la fente vise à empêcher tout mou-
vement rotatif parasite du crochet par rapport à la semel-
le, selon un axe perpendiculaire à l’orientation axiale de
la semelle. Enfin, la surface latérale de guidage empêche
toute rotation selon l’axe de la semelle.
�[0014] La fixation du crochet à la semelle est alors fer-
me et durable.
�[0015] Selon une possibilité, l’extrémité libre de la se-
melle comporte deux languettes parallèles homologues.
Ces deux languettes comportent une rampe inclinée telle
que décrite auparavant, et réalise une double fixation par
clipsage. Dans cette hypothèse, une patte dépassant
d’une bordure de la fente s’intercale entre les deux lan-
guette et réalise le guidage latéral.
�[0016] Selon une configuration possible, le crochet

1 2 



EP 2 062 501 A1

3

5

10

15

20

25

30

35

40

45

50

55

comporte une paroi d’allure verticale terminée par une
paroi d’allure verticale qui ferme partiellement l’ouverture
du crochet et permet de maintenir naturellement des ar-
ticles de type sac, porte-�documents, etc lorsqu’on les y
suspend.
�[0017] L’invention consiste également, comme men-
tionnée auparavant, en un bureau doté de piètements
tels qu’ils ont été décrits ci-�dessus.
�[0018] En particulier, elle concerne un bureau
comportant :�

- un système de piètements selon les revendications
précédentes ;

- une surface de travail supportée par ledit système
de piètements ;

- des moyens d’accrochage disposés en partie supé-
rieure du système de piètements au voisinage de la
périphérie dudit système ;

caractérisé en ce que les moyens d’accrochage sont lo-
calisés en bordure de la surface de travail lorsque cette
dernière est fixée au système de piètements.
�[0019] Elle va à présent être décrite plus en détail, en
référence aux figures annexées, pour lesquelles :�

- la figure 1 est une vue en perspective d’un piètement
de bureau pourvu de moyens d’accrochage selon
l’invention ;

- la figure 2 montre un exemple d’application de l’in-
vention, avec une configuration de bureau à trois
piètements supportant deux plateaux rectangulaires
accolés ;

- la figure 3 représente un détail agrandi de la figure 2 ;
- la figure 4 montre, en vue perspective et en détail

agrandi, la liaison entre l’extrémité libre de la semelle
et un crochet selon l’invention ;

- la figure 5 est une vue en perspective d’un crochet
seul ; et

- les figures 6a et 6b montrent le mécanisme de liaison
entre une semelle et un crochet, respectivement en
configuration détachée et raccordée.

�[0020] En référence à la figure 1, le piètement (P) de
l’invention comporte, pour l’essentiel, une base (1) mon-
tée sur deux vérins (2, 3), et un fût central d’allure verti-
cale (4) surmonté d’une semelle d’allure horizontale (5)
dont l’extrémité libre comporte un crochet (6) selon l’in-
vention. De tels piètements (P) sont utilisés dans le do-
maine du mobilier de bureau, par exemple pour la cons-
titution de bureaux tels que représentés en figure 2.
�[0021] Dans cette hypothèse, le bureau est constitué
de deux plateaux horizontaux rectangulaires (7, 8) sup-
portés par trois piètements (P, P’, P"), chacun constitué
de la même manière que le piètement (P) représenté en
figure 1. L’avant de ce bureau se situe du côté vers lequel
pointe les extrémités libres des semelles (5). Par consé-
quent, les crochets (6), qui sont raccordés aux semelles
à ce niveau, sont situés non loin de la bordure avant

(9,10) des plateaux (7, 8). L’utilisateur placé devant son
bureau, en position assise ou non, a donc un accès facile
à ces crochets (6), et peut y accrocher divers articles,
comme son porte- �documents, son parapluie, etc.
�[0022] La figure 3 montre un agrandissement de la fi-
gure 2, mettant en lumière le support offert par la semelle
(5) et son crochet (6) au plateau (7). Les figures 4 et 5
permettent de se représenter de façon plus précise la
liaison entre l’extrémité libre de la semelle (5) et le crochet
(6) d’une part, et la structure dudit crochet (6) d’autre
part. Ainsi, le crochet (6) est fixé à l’extrémité libre de la
semelle (5) sur l’un de ses côtés (11), lequel présente
notamment une fente (12) permettant le passage d’au
moins une languette (13) dépassant de l’extrémité libre
de la semelle (5). Cette languette (13) comporte une ex-
croissance (14) en forme de rampe permettant la liaison
par clipsage. Comme le montrent les figures suivantes,
il peut y avoir plusieurs languettes, et donc plusieurs ram-
pes. Ces rampes (14) sont inclinées vers l’extrémité libre
des languettes (13). Celles-�ci, étant en tôle métallique,
sont dotées d’une flexibilité élastique suffisante pour que,
au passage des rampes (14) dans la fente (12), lesdites
languettes (13) se déforment avant de reprendre leur po-
sition initiale dès lors que la totalité de la fente (12) est
franchie par l’excroissance en rampe (14). Il s’agit là d’un
dispositif de clipsage tout à fait traditionnel. La fente (12)
est visible de façon plus manifeste dans la figure 5.
�[0023] Elle permet - dans l’exemple illustré - le passa-
ge de deux languettes (13, 13’) comme cela apparaît en
figure 6a. Les excroissances en forme de rampes (14,
14’) sont introduites dans l’unique fente (12) jusqu’à clip-
sage. Elles sont alors disposées dans deux logements
(15, 15’). Ces languettes (13, 13’) coulissent sur une paroi
(16) de fond des logement (15,15’) parallèle à la surface
supérieure de la semelle (5)
�[0024] La figure 6a montre également l’existence de
l’évidement (17) pratiqué à l’extérieur du côté (11), pour
pouvoir positionner et centrer la semelle (5) et le crochet
(6) l’un vis-�à-�vis de l’autre. Comme déjà mentionné, le
clipsage réalisé par les rampes (14, 14’) permet une fixa-
tion du crochet (6) sur la semelle (5) dans une direction
essentiellement axiale. La liaison de coulissement des
languettes (13, 13’) sur la surface (16) bloque au surplus
ces deux pièces relativement l’une à l’autre en rotation
selon un axe perpendiculaire à celui de la semelle (5).
�[0025] La figure 6b montre, avec un angle d’incidence
différent de la figure 4, le crochet (6) lorsqu’il est fixé à
la semelle (5). L’existence d’une patte (18) séparant les
fenêtres (15, 15’), opérant un guidage latéral des lan-
guettes (13, 13’) puisque présentant une largeur sensi-
blement égale à la distance qui sépare les excroissances
en forme de rampes (14, 14’), réalise un verrouillage con-
tre une rotation d’axe parallèle à la dimension axiale de
la semelle (5).
�[0026] Comme cela apparaît notamment dans les fi-
gures 4 à 6b, le crochet comporte une paroi inférieure
d’allure plane (19) dont l’extrémité libre se termine en
une paroi d’allure verticale (20) permettant de retenir les
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articles suspendus au crochet (6). Une nervure centrale
(21) permet de rigidifier le crochet (6).
�[0027] L’exemple illustré par les figures 1 à 6b n’est
bien entendu pas exhaustif de l’invention, qui englobe
également les variantes de configuration et de forme à
la portée de l’homme de l’art.

Revendications

1. Piètement pour table et notamment pour bureau
comportant :�

- une base reposant sur le sol ;
- un fût d’allure verticale fixé à la base ;
- une semelle supérieure surmontant le fût et
prévue pour supporter un plateau,

caractérisé en ce que  la semelle présente des
moyens d’accrochage disposés à une extrémité libre
de la semelle localisée au voisinage d’une bordure
du plateau.

2. Piètement pour table selon la revendication précé-
dente, caractérisé en ce que  lesdits moyens d’ac-
crochage consistent en un crochet placé dans le pro-
longement de la semelle.

3. Piètement pour table selon la revendication précé-
dente, caractérisé en ce que  ledit crochet est fixé
à la semelle par clipsage.

4. Piètement pour table selon la revendication précé-
dente, caractérisé en ce que : �

- l’extrémité libre de la semelle s’ajuste axiale-
ment dans un évidement dans un côté du
crochet ;
- au moins une languette prolongeant la surface
supérieure de la semelle s’insère dans une fente
traversante pratiquée dans le fond de
l’évidement ;
- ladite languette comporte un bossage en ram-
pe inclinée vers l’extrémité libre apte à fléchir
élastiquement la languette lorsqu’elle franchit la
fente avant libération quand la semelle arrive en
butée au fond de l’évidement ;
- la surface de la languette opposée à celle com-
portant la rampe coulissant au contact d’une pa-
roi du crochet prolongeant un bord de la fente.
- au moins une surface latérale de la languette
étant guidée contre une surface de même orien-
tation du crochet.

5. Piètement pour table selon la revendication précé-
dente, caractérisé en ce que  l’extrémité libre de la
semelle comporte deux languettes parallèles homo-
logues, une patte dépassant d’une bordure de la fen-

te s’intercalant entre les deux languette et réalisant
le guidage latéral.

6. Piètement pour table selon l’une quelconque des re-
vendications 2 à 5,
caractérisé en ce que  le crochet comporte une pa-
roi d’allure verticale terminée par une paroi d’allure
verticale.

7. Bureau doté de piètements selon l’une des revendi-
cations précédentes.

8. Bureau comportant :�

- un système de piètements selon les revendi-
cations précédentes ;
- une surface de travail supportée par ledit sys-
tème de piètements ;
- des moyens d’accrochage disposés en partie
supérieure du système de piètements au voisi-
nage de la périphérie dudit système ;

caractérisé en ce que  les moyens d’accrochage
sont localisés en bordure de la surface de travail
lorsque cette dernière est fixée au système de piè-
tements.
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